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64	 L’hypothèse de volets déjà peints et associés ultérieurement à la 
Vierge à l’Enfant est à rejeter. L’étude des menuiseries a montré 
que les volets et le panneau central faisaient partie d’un même 
ensemble. De plus, l’usage probable d’un modèle de Metsys pour 
sainte Barbe, la continuité du ciel et des bribes de paysage sur le 
panneau central et les volets, de même que l’uniformisation du 
style des volets sur celui du panneau central vont à l’encontre de 
cette théorie.

65	 Van den Brink 2001, p. 22.

61	 Sur la présence d’assistants dans les ateliers de peintures anversois 
et leurs déplacements, voir Martens et Peeters 2006.

62	 Leeflang 2005, p. 242-246.
63	 Vermeylen 2001, p. 50.

Plus concluants nous paraissent être les liens avec 
les œuvres de Metsys lui-même et de son atelier. La 
compilation de plusieurs modèles du maître et le style 
général de la peinture encouragent à penser que l’œuvre 
pourrait avoir été produite directement dans l’atelier du 
maître à Anvers. En effet, l’imitation méticuleuse et res-
pectueuse de son style et de sa technique dans le pan-
neau central émane probablement d’un artiste formé au 
sein de l’atelier. En revanche, comme l’atteste notam-
ment le caractère très spontané de son dessin, le peintre 
des volets a développé sa propre méthode de travail et 
son propre style, mais qu’il tente néanmoins d’uniformi-
ser avec celui du panneau central et, peut-être, de l’ate-
lier dans lequel il travaille. Sa technique picturale relati-
vement différente et la touche maniériste qu’il apporte 
permettent par exemple d’envisager qu’il s’agirait d’un 
assistant engagé par Metsys mais sans doute formé dans 
un autre atelier61. Les dernières études ont en effet mon-
tré que le voisinage direct des différents ateliers anver-
sois semble avoir favorisé les déplacements de peintres 
et les échanges d’idées, les assistants pouvant également 
travailler simultanément dans plusieurs ateliers62. 
L’éventualité que seule la Vierge à l’Enfant ait été peinte 
dans l’atelier de Metsys n’est pas tout à fait à exclure. Il 
semble qu’il était fréquent, dans le cas des œuvres de 
marché, de peindre uniquement le panneau central et de 
laisser les volets non peints afin d’offrir la possibilité à 
l’acquéreur de les personnaliser en faisant peindre son 
portrait, ses armoiries ou son saint patron63. Néanmoins 
le choix des saintes Catherine et Barbe, sujet particuliè-

rement ordinaire, de même que la copie partielle d’un 
modèle de Metsys pour le volet droit également contre-
disent selon nous ce déroulement des faits64.

Conclusion
Dans le passé, de nombreux historiens de l’art ont situé 
l’origine du triptyque de la collection de l’asbl Adornes 
à Bruges. S’il est vrai que le traditionalisme de la com-
position et les dimensions apparemment brugeoises de 
l’œuvre semblent aller dans ce sens, le recours à plu-
sieurs modèles de Quentin Metsys accompagné de 
quelques digressions maniéristes nous font davantage 
croire à une production anversoise, éventuellement dans 
l’atelier du maître. Quoi qu’il en soit, force est de 
constater, à la suite de Peter van den Brink que, pour 
l’atelier de Quentin Metsys, « les méthodes de produc-
tion ont malheureusement été peu étudiées si bien que 
l’on ne sait pas grand-chose de la façon dont les copies 
y étaient réalisées »65, de sorte que la question de la pro-
venance reste toujours difficile à déterminer, ce que 
n’améliore pas la circulation de modèles entre ateliers. 

Fig. 19a-c � Idem, détail des visages féminins. X059191, X059188, X059190.
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Fig. 20	 Idem, détail des visages. 
	 a. Sainte Barbe. 
	 b. Vierge.
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66	 L’exécution des trois Madones bruxelloises de Quentin Metsys est 
à notre connaissance unanimement reconnue comme antérieure à 
1507. Quant à la Sainte Agnès de Cologne, modèle probable de 
sainte Barbe, seule De Bosque propose une datation vers 1518-
1522. Pour ne pas nous restreindre à cette datation étroite formu-
lée par un seul spécialiste, nous tiendrons compte d’une datation 
plus large dans le premier quart du xvie siècle.

Dans tous les cas, le recours à des modèles réalisés au 
début du xvie siècle66 et le style général peu maniéré du 
triptyque nous encouragent à le dater entre 1500 et 1515, 
avant l’apogée de la mode maniériste se situant entre 
1515 et 1525.

Nous tenons à exprimer nos plus vifs remerciements à Valentine 
Henderiks et Christina Currie pour nous avoir guidées dans 
l’étude technique et historique du tableau. Nous témoignons 
également de notre sincère gratitude à Véronique Bücken, 
Conservateur aux Musées royaux des Beaux-Arts de Belgique, 
pour nous avoir permis d’examiner de près et dans de bonnes 
conditions les trois Vierge à l’Enfant de Quentin Metsys conser-
vées dans cette institution. Enfin, nous adressons un tout grand 
merci à Livia Depuydt-Elbaum, Françoise Rosier, Erika Basso, 
Victor Lopes et Mathieu De Gand pour leur relecture critique du 
manuscrit.

Références
Born 2005

A. Born, Antwerp Mannerism: a Fashionable Style?, 
dans Jaarboek Koninklijk Museum voor Schone Kun-
sten Antwerpen (2004-2005), 2005, p. 21-46.

Brising 1909
H. Brising, Quinten Matsys. Essai sur l’origine  
de l’italianisme dans l’art des Pays-Bas, thèse de 
doctorat, Université de Lund, 1909.

Busoni 2010
E. Busoni, Triptyque anonyme XVIe s. No  : AD 
08014, dans Inventaire de la collection Adornes, 
Bruges, 2010 (non publié, pas de pagination).

Cohen 1904
W. Cohen, Studien zu Quinten Metsys. Ein Beitrag 
zur Geschichte der Malerei in den Niederlanden, 
Bonn, 1904.

De Bosque 1975
A. De Bosque, Quentin Metsys, Bruxelles, 1975.

De Gaiffier 1959
B. De Gaiffier, Le triptyque du Maître de la 
Légende de sainte Barbe. Sources littéraires de 
l’iconographie, dans Revue belge d’Archéologie et 
d’Histoire de l’Art, 28, 1959, p. 3-23.

Doursther 1976
H. Doursther, Dictionnaire universel des poids et 
mesure anciens et modernes contenant des tables 
des monnaies de tous les pays, Bruxelles, 1976.

Duclos 1910
A.J. Duclos, Bruges, Histoire et souvenirs, Bruges, 
1910.

Durand-Gréville 1903
E. Durand-Gréville, Correspondance de Belgique 
(second post-scriptum), dans La chronique des arts 
et de la curiosité, 1, janv. 1903, p. 4-5.

Fierens-Gevaert 1922
H. Fierens-Gevaert, La peinture à Bruges. Guide 
historique et critique, Bruxelles/Paris, 1922.

Friedländer 1971
M.J. Friedländer, Quentin Massys (Early Nether-
landish Painting, 7), Leyden/Bruxelles, 1971.

Geirnaert et Vandewalle 1983
N. Geirnaert et A. Vandewalle, Adornes en Jeru-
zalem, Internationaal leven in het 15de- en 
16de-eeuwse Brugge (cat. exp., Bruges, Jeruzalem-
kapel, 9-25 sept. 1983), Bruges, 1983.

Hendrikman 1998
L. Hendrikman, Triptyque de la Vierge à l’Enfant 
avec sainte Catherine et sainte Barbe, dans M.P.J. 
Martens (dir.), Bruges et la Renaissance. De Mem-
ling à Pourbus, Bruges, 1998, p. 55.

Hendrikman 2005
L. Hendrikman, Triptych with the Holy Family, 
Music-making Angels and Saints Catherine and 
Barbara (Lisbon Museu de Arte Antiga), dans 
M.P.J. Martens et p. Van Den Brink (éd.), Extra-
vagant. A Forgotten Chapter of Antwerp Painting, 
1500-1530 (cat. exp., Anvers, Koninklijk Museum 
voor Schone Kunsten, 15 oct.-31 déc. 2005/Maas-
tricht, Bonnefantenmuseum, 22 janv.-9 avr. 2006), 
Anvers/Maastricht, 2005, p. 48-50.

Hymans 1903
H. Hymans, Bruges et Ypres, Paris, 1903.

Kirschbaum 1974
E. Kirschbaum (éd.) (augmenté par W. Braunfels), 
Ikonographie der Heiligen (Lexikon der christli-
chen Ikonographie, 7), Rome/Fribourg/Bâle/
Vienne, 1974.

Leeflang 2005
M. Leeflang, Workshop Practices in Early Sixteenth-
century Antwerp Studios, dans Jaarboek Koninklijk 
Museum voor Schone Kunsten Antwerpen (2004-
2005), 2005, p. 233-273.

Martens 1993
D. Martens, La « Madone au trône arqué » et la 
peinture brugeoise de la fin du Moyen Âge, dans 
Jahrbuch der Berliner Museen, 1993, p. 129-174.

Martens 1998
M.P.J. Martens, Le dialogue entre la tradition et 
l’innovation, dans M.P.J. Martens (dir.), Bruges et 
la Renaissance. De Memling à Pourbus (cat. exp., 

98706_BullKIK34_04_De Zutter.indd   94 6/04/16   14:01



95

Le Triptyque de la Vierge à l’enfant avec des anges musiciens, sainte Catherine et sainte Barbe de l’église de Jérusalem à Bruges

Bulletin de l’IRPA, 34

Bruges, Memlingmuseum, 15 août-6 déc. 1998), 
Bruges, 1998, p. 43-63.

Martens 2005
D. Martens, Du Saint Luc peignant la Vierge à la 
copie des maîtres : La ‘norme en acte’ dans la 
peinture flamande des XVe et XVIe siècles, dans 
Revue belge d’archéologie et d’histoire de l’art, 
74, 2005, p. 3-49.

Martens et Peeters 2006
M.P.J. Martens et N. Peeters, Masters and Ser-
vants. Assistants in Antwerp Artists’ Workshop 
(1453-1579): a Statistical Approach to Workshop 
Size and Labor Division, dans H. Verougstraete 
et J. Couvert (éd.), Le dessin sous-jacent et la 
technologie dans la peinture. La peinture ancienne 
et ses procédés : copies, répliques, pastiches (actes 
du colloque XV, Bruges 11-13 sept. 2003), Lou-
vain-Paris-Dudley, 2006, p. 115-120.

Martens et Van den Brink 2005
M.P.J. Martens et p. Van den Brink (éd.), Extra-
vagant. A Forgotten Chapter of Antwerp Painting, 
1500-1530 (cat. exp., Anvers, Koninklijk Museum 
voor Schone Kunsten, 15 oct.-31 déc. 2005/Maas-
tricht, Bonnefantenmuseum, 22 janv.-9 avr. 2006), 
Anvers/Maastricht, 2005.

Philippot 1998
P. Philippot, Maniérisme gothique et première 
renaissance, dans P. Philippot, La peinture dans les 
anciens Pays-Bas, XVe – XVIe siècles, Paris, 1998.

Réau 1958
L. Réau, Iconographie des saints (Iconographie de 
l’art chrétien, 3), Paris, 1958.

Silva Maroto 2009
P. Silva Maroto, Le dessin sous-jacent de l’Ecce 
Homo et de la Vieille Femme s’arrachant les che-
veux de Quentin Metsys (Musée du Prado, Madrid), 
dans H. Verougstraete et C. Janssens de Bistho­
ven (éd.), The  Symposium XVI for the Study of 
Underdrawing and Technology in Painting. The 
Quest for the Original (actes du colloque, Bruges, 
21-23 sept. 2006), 2009, Louvain, p. 48-54.

Silver 1984
L. Silver, The Paintings of Quinten Massys with a 
Catalogue Raisonné, Oxford, 1984.

Stainer-Hutchins et Platt 2010
K. Stainer-Hutchins et H. Platt, Christ Blessing 
with the Virgin in Adoration by Quentin Metsys,  
c. 1491-1505: a Technical Investigation, dans The 
Picture Restorer, 37, 2010, p. 29-33.

Van den Brink 2001
P. Van den Brink, L’art de la copie. Le pourquoi et 
le comment de l’exécution de copies aux Pays-Bas 
aux XVIe et XVIIe siècles, dans p. Van Den Brink 
(dir.), L’entreprise Brueghel, Gand/Amsterdam, 
2001, p. 13-43.

Vermeylen 2001
F. Vermeylen, The Commercialisation of Art: 
Painting and Sculpture in Sixteenth-century 
Antwerp, dans M.W. Ainsworth (éd.), Early 
Netherlandish Painting at the Crossroads. A Criti-
cal Look at Current Methodologies, New York, 
2001, p. 46-61.

Verougstraete-Marcq et Van Schoute 1989
H. Verougstraete-Marcq et R. Van Schoute, 
Cadres et supports dans la peinture flamande aux 
15e et 16e siècles, Heure-le-Romain, 1989.

Verougstraete 2015
H. Verougstraete, Frames and Supports in 15th- 
and 16th-Century Southern Netherlandish Painting 
(publication en ligne, http://org.kikirpa.be/frames/), 
Bruxelles, 2015.

Vézilier-Dussart 2013
S. Vézilier-Dussart (dir.), Splendeurs du manié-
risme en Flandre 1500-1575 (cat. exp., Cassel, 
Musée départemental de Flandres, 4 mai-29 sept. 
2013), Cassel, 2013.

Zdanov 2010
S. Zdanov, VZW Adornes, rapport de stage, Uni-
versité Libre de Bruxelles, 2010 (non publié).

98706_BullKIK34_04_De Zutter.indd   95 6/04/16   14:01



96

E. De Zutter & M. Perrin

Bulletin van het KIK, 34

Samenvatting – Résumé – Abstract
De Triptiek met de Madonna en Kind met musicerende engelen, Sint-Catharina en Sint-Barbara van de Jeruzalem-
kerk in Brugge. Interdisciplinaire analyse van een Sacra Conversazione naar Quinten Metsys
Marine Perrin en Elodie De Zutter stellen de resultaten voor van de materiële en historische studie die in het Koninklijk 
Instituut voor het Kunstpatrimonium (KIK) werd uitgevoerd op de Triptiek met de Madonna en Kind met musicerende 
engelen, Sint-Catharina en Sint-Barbara van de verzameling van de vzw Adornes te Brugge. De studie van de weten-
schappelijke documentatie (UV, RX, IRR) werpt een nieuw licht op de triptiek en biedt veel informatie over de uitvoe-
ringstechniek. De studie van de ondertekening en van de schildertechniek onthult onder meer dat het schilderij een 
samenwerking is tussen twee kunstenaars met een andere opleiding die misschien in hetzelfde atelier werkten. De 
analyse van de iconografie en stijl van het werk wijst op een nauwe band met de werken van Quinten Metsys, die actief 
was in Antwerpen tussen 1491 en 1530. Verschillende modellen van de grote meester hebben immers duidelijk als bron 
gediend bij de uitwerking van de compositie. Deze analyse leidt ook tot de formulering van hypotheses over de herkomst 
en datering van de triptiek.

Le Triptyque de la Vierge à l’Enfant avec des anges musiciens, sainte Catherine et sainte Barbe de l’église de Jéru-
salem à Bruges. Analyse interdisciplinaire d’une Sacra Conversazione d’après Quentin Metsys
Marine Perrin et Elodie De Zutter présentent les résultats de l’étude matérielle et historique réalisée à l’Institut royal du 
Patrimoine artistique (IRPA) sur le Triptyque de la Vierge à l’Enfant avec des anges musiciens, sainte Catherine et 
sainte Barbe de la collection de l’asbl Adornes à Bruges. L’étude de la documentation scientifique (UV, RX, IRR) jette 
un regard neuf sur le triptyque et apporte de nombreuses informations au sujet de sa technique d’exécution. L’étude du 
dessin sous-jacent et de la technique picturale révèle notamment que l’œuvre est une collaboration entre deux artistes, 
de formations différentes, travaillant peut-être dans un même atelier. L’analyse iconographique et stylistique de l’œuvre 
met en évidence un lien étroit avec les œuvres de Quentin Metsys, actif à Anvers entre 1491 et 1530. En effet, plusieurs 
modèles du grand maître ont visiblement servi comme source dans l’élaboration de la composition. Cette analyse auto-
rise également la formulation d’hypothèses de provenance et de datation du triptyque.

The Triptych with Madonna and Child and Musician Angels, Saint Catherine and Saint Barbara of the Jerusalem 
Church in Bruges. Interdisciplinary Analysis of a Sacra Conversazione after Quentin Metsys
Marine Perrin and Elodie De Zutter present the results of the technical and art historical study carried out by the Royal 
Institute for Cultural Heritage (KIK-IRPA) on the Triptych with Madonna and Child and Musician Angels, Saint Cath-
erine and Saint Barbara from the Adornes collection, a non-profit organisation in Bruges. The study of the scientific 
documentation (UV, XR, IRR) yields new information on the underdrawing and painting technique. The study reveals 
that the painting is a collaboration between two separately trained artists that might have worked in the same workshop. 
The iconographical and stylistic analysis suggests a close relationship with the work of Quentin Metsys, active in 
Antwerp between 1491 and 1530. Several compositions by this great master clearly served as models for the triptych. 
In the light of the study, the authors were able to formulate hypotheses on the origin and dating of the triptych.

Mots clés : Quentin Metsys, copie, triptyque, Adornes, Anvers, Vierge à l’Enfant.
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